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Il en résulte une science bien superficielle, laquelle est plutôt 
un leurre qu’un développement solide de base.

Les programmes varieraient-ils si souvent si, une bonne fois, l’on 
fixait pour la • irs taire a m] Imentaire et le cours primaire supéri­
eure, le but a atteindre par ces études, et l'orientation sérieuse qu*el­
les permettraient a nos jeunes gens?

Les éloves déploient une louable activité; les maîtres se dévouent 
largement; et, au terme dfune scolarité assez longuef les élèves, les pre-. 
miero intéressés, ne savent dans pue 11 v : s’engager. L’y aurait-il pas 
lieu alors de mieux définir le but et, en conséquence, d’agencer les pro­
grammes pour quo les jeunes gens puissent bifurquer vers une section agri­cole, commerciale, industrielle, technique au moins après la neuvième an­
née? Les petits anglais sont, je crois, mieux favorisés par l’accès facile 
aux • bbools et meme au cours classique, avec moins de frais 
parents, (Fr, Emmanuel, Provincial des FF. de Saint-Oabri 1 .

Ce programme;* en poursuivant jusqu’à la fin une sérieuse : Lt ir 
' •" i; - • • vos, contribue insi % les préj r p f rt bien a : H -
des ultérieures i, ce qui rt bien cas rl *ité, â ; -
liter l’obtention d’un empl â la . rti L» et, n tout •
leur donner une excellent© *é carat ion pour la vie# Les ir i tOm
gramme ont donc fait oeuvra tros utile,

* Il 7 aurait lieu de faire j mt-ôtre me meilleure répartition des 
matières# D’aucuns tr vent sialis tion, au lieu le commencer -
12g année, aurait pu commencer avec fruit les U : c innée. Ils lisent que 
cette tardive spécialisation est cause d’un abandon de l’écol . • un 
grand nombre d’éleves apr s 1 s classes complénu ntair s, ces demi 
dirigeant de préférenco vers lus ’’Business Colleges” Si itionunilatérale bat son plein; en peu de temps, ils >n scrt >nt iffi : • 
préparés pour se procurer un emploi dans un bureau quelconque. Je me per­
mets de référer ici au mémoire soumis par .les directeurs i.,s éi. 1a. \ ri­
mai re s s péri ires de la Province au Surintendant de i’in truction i 11- 
qu. et dont le texte a paru dans 1’Enseignement Primaire, vol# 11, îî° m 
P. 91. (Fr, Frémont, Supérieur provincial, FF# do : rit I)#

Un essai d’un an n’a pas détruit l’impression quo C; programme, 
bien que plus élaboré, mieux ordonné que celui qui l’a précédé, garde ses 
défauts io fond et n’' Sliore pas 1 condition des école 
rieures#

**B&i plus long changerait-il sett impression? J r. crois pas. 
C’est de la conception morne du programme que résultent ses lacunes et non 
pas de sa forma, qu’on pourrait retoucher indéfiniment sans lui enlever 
inconvénients.

J j v u d rai s un c >urs complément ir. i’un an, i » où serait exclu tou­
te répétiti oi* inutile du cours primaire el .'nient Ire, un vr .i cours corrg lé- 

11 uo contiendrait que pou de matter , mis des matières esseaw 
trillion . la formation int allée tu lie. Le p.-of-.ss-u r v.s. **it 
l’élove une methods de travail, outil dont il :ura besoin ,our c ntlnuer 4 s ’ instruire,

on cours primaire sup-,rieur le quatr • années, ciurs non concentri­
que, contenant des mr.tioro3 le base obliytoir pour t eus les élèves, et 
des matières électives donnant droit * quelques crédits.

L’étude les langues étranger s no devrait pas s., limiter i 1 ♦ a:^- 
glais. En beaucoup de pays, on en exige deux r ce jours, ,;t 1. latin, le



pas exclus

- 4- »

grec ne sont

J * |i *
jonomie de t< s, et 
ne n t des matières au 

• , ■ r le sait 
et . ’ I /e n* s pas
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1»'. eve irra étudier is ït mieux* Lféj rpille - 
concentrique pousse au travail de mém Ire, au bourw 
»a J temps V L’- su- ^ -• séxueux,
Intéressé I son sujet au point d’être , )ussé a l’ap-

d i. .

Je n’entre pas lans le tai 
rait un changement radical du pro ra. nie, 

et . ( Fr* : j r en-Célestin, F#I*C, ,

n lires* de qu su ère amine» 
qui en nécessiterait la refonte 
Laprairie),

L* ' , TÀTK II - -J
la lie année. Une année 
aptit s < uts.

itil > ids i 
; 1 tude les sci

vec n~ ,11 ence les mat il 
, ê t i»ui

facile de ionnei une pro 
les Leves* 
générale* Il 

t i o n pou r s * a u t a c he r au x 
’ Leni •ont

rait plutôt se faire apres la 10e année qu «après 
d*etudes communes est suffisante pour, déceler les 
Ceux qui se destinent aux matières commerciales 
rd i détriment de ceux qui veulent se spécial!» 
nces < les latl lat ïs, I 1s r * pr nnent .u’a-

res qu’ils jugent - â tort peut-être - ne pas 
pr le et immédiate. 2n deux ans, il ra plus 
paration plus a rofondie suivant 'la carrière 
* La 10e année sera n anné • : .. •
f irait îcarl r ce . 1 îst ie as - • ' i aa-

s de base; éclairer les esprits: les can­
cel. . na... n ce : c cause.

... CHIMIE, il est regrettable que l’on ne donne pan au moins des
s sur la mét........ ;i ie métaux usuels. Quant a la

r panique, il v Irai i -etr mieux s’attacher a ix notions fon» 
nt« . ïs le s’amuser a voir quelques conpc sés au h sard# Le i no»

fonc . ns îhir.ii ues, le - monta î notionnels, de nomenclatu- 
* neraie, de chaînes et de noyau, de r . . tro les diverses fonc-

ti ns, « ............ent ne pi i ion plus sérieuse que l’étude de quelques
cor;, s 3 r paré s,

L progra me ne semble pas comporter de manipulations ni en physi- 
n chimie; c’est une lacune, Ce sont là des sciences expérimenta» 

Los l’on n* Tiv 3 : ndre bien et facilement qt j pai ; s expérien»
. irable d^’introd ire sur Les notions fondai -..iules une

série de travaux pratiques simples qui éclaireront les données du cours 
thécuLp # Les lémor.strat ions du p: of-.-n.. us , if fi sent gas et n’ont pas

raie nte ies travaux faits par les élèves eux-memes#

;• | . r une disperse trop les efforts, Pourquoi é1 li certaines 
itiSres secondaires pondant me périod< : années? Ne s< i '.*.-11 pas

Italie de borner cette étude a l’une des ann s du cours seule­
ment?

S’il y a des
do douzième année nu 
né . . visé * . U

xi :: :haq mn< ., ians cha pie c urs, les examens 
1 /toi t porter que sur le programme de douzième an- 
cycles, ce pro r rame . ’ ou pas tro| chargé. îteis si

l’on combine ies
* roj * ndue.

tr is ........... , â ] ... lu C< irs, la matière devient

Le hoix des Manuels, C tte question serait résolue, si l’on adop­
tait la methodo suivie car L’Univérsité dans la correc ion des éprouvés 

: r prix Lre. L’éleve indique, ur le haut de sa feuille, les initia- 
faut et le >rrecteur s’en tient au manuel mentionné, (Frire 

Louis-Gustave, provincial, Frère tes, Il rvill j.
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Dans 1 tensed , lEn s*accord© - Id
•B» • ’ t pas Ml, q |qufun ti 

la bifurcati on ait lieu dés la dixicne année j c*e. t ins c 
pro gramme de t. 9 et 10 soit rec . ni dé h al légua. c ; *
des répétitions inutiles et qu’il ; 
Provincial, Frères du Sacré-Coeur,

y a piétinement sur place 
Arthabaa :a ).

: e pre­
naient que 
rent que le

.centre 
r. David,

■ •- 1- suis I 3 I L0NGAT3 le essa
sueur* Il me semble |u*une année • • - -• c^ut- on <31
:• 1 ■ > xs en avons tous les fruits? ’ : lodii
point, il nfest peut-etre pas nécessair*
1 Expérimentation: un ssa ter r -, ..
seulement ; les autres, une autj - n né hiéîic t des ireux

2°»- La bi fu rca t i on, au moi 
de la majorité*

la 10e année, ser le désir

’ mit, i cjois, un tu iucoui
lf ensemble des études .....
;es inutiles, et que le tr* t 5

r< : 1 ■ ans in ! itre*

Faire sur 

0 su valeur

Je laisse aux maîtres de la pica It soin
lions et d’en trouver les meilleures solutions» •* (

Di2 ;teur • les, F#

de 
ré re

lu bat'
O* • 5 tort " t J..

re res que s-,

Lan s monf,De l’ensemble du programme A on est ;ém ralenont satis •' 1
er.' aura n regretterait mea
qu il 1 r r ix sieves laborieux, fut rabais % 1 • •
critiques dont il est l’objet; ces critiques 1
de 5®u3 en mesure : somprendr 1< in r : i
les c msid ' rat ions dErdre histor
dci; ; 3 dans l*él« . oration ou la modificati . ■ - .
tudes; la fin principale lfun te * ....
telles et telles connaissances particulières, usais elle p. it fournir aux 
éducateurs la possibilité et 1 ’o< -usion de 1* mer des ésur: . avertis et 

brouillards, des volontés dév 
■ ■ hrétiens éclairés, convaincus et s,

Comme ^conclusion de 1 Expérience acquise dans les ch . w.-s ori- 
: P^rie :‘ss dirigées par nos religit • uL : . ,*;r que ce

qui est le plus avantageux aux jeunes ’ons :u.i se destiner: .. x études 
heures, c un l 1 sciences et les mathemati .

. mtréal, «elles de Polytechniqu et des Hautes
-lont real, cEst évidemment la section : i ont if la .0 xu nér r, c urs 
primaire supérieur. Parmi les jaunes pu! c here hunt ie . » . • . \ ;eir 
sortie de ïouziéme année, les plus fa ai
qui ont suivi ic section scientific : qu? , o: pi .s .soigné
la sténographie, la dactylographie , - U..........r r * ;-
dance commerciale, toutes matières aaque i- s il n» st •. s . • maire
do consacrer de nombreuses heures chap. . semaine L : ..... n sim­
ple, c E st qu * une culture générale plus ;................... ■ r...........................petjU
te initiation a ces techni ... ■ •‘ -
se qu'un entraînement plus r ‘ routine des aFfairo:
•^r: rant de la cul cure :éné r la. ir i 1 ^ r- ; *. j . . ; . - . ; ,n
programme no donne pas a quelques éleves tout ce qu * iis att-^r 
1 Ecole, ils demeurent très rares et sont presqu t ) rs : éc ü©rs
moins bien doués eu moins travail] ou, rai n’ont < ' .. u »/. . ,î„t
tout ce qu’elle leur offrait*
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le plus d«exactitude possible, les fruits de la formation re ue tUrna sAa 
que classe: l'esprit d'observation etd'initi tiv ,

on religi t r le 1- :1 de dév 1 i v...............
' " ' ; vivre sa religion, l'esprit national, l'amour et la fierté
le La Langu frai jaise, te. , c.s.v,, . r ... .■ r -
mont).

:!En thèse générale, ce ne s nt pa : . s élêva» jui doivent s’adapter 
aux programme3, pais Les programmes qui doivent d’adapte I 8y< ,

Dans ce cas, iu faut tenir conipte.de l’âge, du milieu social, de la 
capacité mentale moyenne et de la pré par .. §X©v î,

J»ai toujours préconisé deux pr rana $ ' les: «ur t *bain
h’: •' ' • & ; ' ' nd it ions d'etre ne sont pas i- h j et : ; y nt pas

; • parce que le rural ru.; doit pas recevoir 3 même éduca­
tion , ni la meme instruction que l’urbain; parc Les •
• nts et futurs^ne sont pas et ne s r nt • ..
11 it donner a l’enf f rmation dont il a besoin , loi
besoin: f,L’ ; : , suivant le rrotto belge.

D > •'1 i jours suggér ; • ï ■ . .r filles, un autre
P°ur gardens, pour les meme s rairons. .. bl . ir a n id le 1 .

at puis fait * prar fi Lies, un
! rrenne, j fcr ivt :elui les fillt r tr ••. ns.

pi atique que 
tiens ce qui 
su péri

celui des 
permet à l’élève

garçon: parce que le 
de s’orienter

premier est r- parti en sec. 
dès le d H it de ses études

Cependant en étudiant les deux programmes, j17 trouve bien des la- 
' :i : > : : %d©s surcharge s, les diffi ms î. en : rati-

, c’est-à-dire dans l’enseignement, car, ne l’oublions pas, Il y a 
souvent un abime entre la théorie et "la pratique.

Comme je le disais dans mon rapport sur la Répartition du Programme 
des ecoles primaires élémentaires et romplémentaires, ceux qui font des - •’ p nt pas toujours une notion exact •
générale des enfants, ne tiennent pas compte lu milieu social, de l’é- 

: : ’accomplit dans le siècle ou nous sommes; :elle vers le
moindre efl c :*t physique et intellectuel , par consé puent, de la collabo— 
a ~~ ^ion que l’on peut obtônir soit du maLtr L ’ , , • • t%m
ments nombreux et divers f inévitables . : . irvienneht et qui diminuent 
le temps alloué dans l’horaire; on suppose, de plus, que le personnel en­
seignant , in toto, est idéal, l’il a t La compétence voul u , t t le
zèle nécess lire , tout -equises. *

du conséquence, les titulaires de cl s t h élêv i ffl ; n 
programme au lieu de 1J étudier en pre : : r ; n fai • / - 1 se
prepare aux examens et l’on appelle • la I l’ii t action. de l’éducation 

la preparation a jouer st n rie ans lu 7 i • ; d ’ un - f. # ■..•or. venu b le.

Par contre, si, au 
lieu de cette march* 5 i’ 
des programmes accessibles 
des éducateurs. on aurait.

fair grammes pour une élite, au
7 x* in 3 L i rr sali : , m faisait

génération mieux éduquée et plus ins traite-

lieu de 
étoile

1 - y nn L’inti lligtnce les é lève s et
*e rois. bien meiJleur » tats, un

Depuis /ingt-cinq ans pu- je .*on3ta te, c mit ir. cto-..r, les succès
-'U les ius îc ces as t* n. •, j ne peux tr pie pessimiste sur 1 ;s progrès 
futurs a moins qu’on amélioré les programmes et les méthodes i’-nselune— 
ment.



traire, -, . • • : be s ins EC V®a ■% , • lieu de diminuer
* i gmnt® par 1*addition do matières nouvelles; on attache^

• nc au3 sat il is « autrefois dites secondes - qu » aux premie- 
is; l*on a drat;, la aux élan s ?t aux maîtres deux fois plus

1 . . Ire, et ifon marche vers un désastre,
lit'; lamentable.

Pour moi 
"erl xr, mai 
: fa très 
r• ; s manuels et 

• uo les maitr

, tout est I . f ire,
1 \ -, . jrés ; t 

ave c l'aide d1autres 
cela par des gens du
. J ; pfter,

ooren Ire harboî tu , :

non seulement pour le ^ 
out est â démolir et à 
p rogrammes, d1autrès mê­
me tier, des praticiens 
ce que les élèves peuvent 
,1,, Bordeaux, Mont réal),

•: ' ■ s élémentaires est trop chargé,
t reprenne cours complémentaire» ne comporte pas beaucoup 

, ne répétition des n ‘7° anné s#
r .. §rie • ; . : 1 né pare immédiatement aux
■O. mo'i'C" : c* st insuffisant.

3qi m , îggéron prolonger dfune année le cours é-
nont r la portée# Les maîtres pourr nt t ins i travail»

! i 0 O 3u iv ; 0r e q'uat r „ années de cour0 qupérleur. La
fi r. sera /*:én • Elle serj i r-. d forientât ion. Le s trois autres

C /•* y', r« r 1 ac r•é e (Tf âi iD 0. L*.x étudo s soit c0 .ne rclaies , soit scientifique3

■ ^ 1 apr'■, s deu se ans i »é tud e dans nos oc oies , n ta iront plus^
u, GUI ■'Eu. sin 00 lie ge pour se pe rfecti cr.no r d ans les mat i C'­

•j ho IX 1 L s t ro i3 a . . s d e spéc iali Dation les au rent eut illés
i e leurs a r 'j -f* C

P U i, Uude » ■ *

1 » ns JÇwl ri r- concent r 1 4 rt i*r\* * W O w sai re dans le s classes pri-
.. t a i ro a, ne S f l npo C! f » f]

w O \4 ! au cune façon dans les cia s se s saperieu-
H ’ «V*

9 * * • > P rov inc ial).

réunion d"3 Directeurs des 
lu itou rs *;t des professeurs 
’ - • '■ îirar ,

écoles St-Joan-Baptiste, Sacré- 
dos 10e et lie années et pré3i- 
1 -• suggestions suivantes ont é-

accepté tel mentionné au pr jraiun ^Etudes des 
1res suj it.'j pourvu que le dit programme donne accès aux 

Hau s lei commerciale s. Beaux Art , < ka,
* i Pique ) 0

If T.VI ' 1 r .gra.r.e plus simplifié avec manuel . r. ropport
rammo su -Hré.

.. a) Suppress: m : 1?H toir ;énért le lans l'examen
final# %

p) 1 • ./if soit 1 hissée coitlv :u, ,iere secoiv*
deire.

fur cuti >r» à pro *ranne en 10e rnnû e 
Directeur, Frère Huile, Directeur, 

,Visit r, Frère 1 rtr m :, (10e 
Frere Phitoau, (9o) Camille Girard,

St . •1 en 12e#11 (Frê- 
Fivr; Patrie , /’isiteur, 
et lie), Frère Dru no,
I * D#
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iuc r ri . . ■ ion. du bur ' r -
tion • ■ . tint ion lesi apecteurs c

v- ÎA modifier • , •
éleves en vue les écoles spécialisées de la province#

% Il fva i ra mat • . •
raatier /iseï pas dined in to 1res,
1'- - : ... . ' , - • . . v •

;î:.î p t gramme de ces trois années jevralt prévoir 
la i ram il per s ,
et d'oVev ' ; ;:ion , La fréquentation dos bibliothèques et
le ' ; : • . .
• • i : Ot? a cherche r, i êt r . -,

r savoir et Ltur
prof . ■ } . , . ,

• . • pou r 
. l'étude 
hs, afin 

fesprit
de tout

' * -î. s I* p» n* %r- w

*1 r> u.. ; en oral # le programme est 
t it

pour pro ;rumne, il faut t‘en
et L • i proi .

»

î leur
enir a un travail io cirtace

i réunit, je crois, fac ' : retrancher au i > . redes’coiw
naissai es ; l‘enseî *,
cour lequ l en n’a ni local ni eut i 1 la qe. b) La 1 an.pue - ; -, â 1 »éco-

: allie
telles, Les élet Les mi vr '

minimum rwqui3es* c)
"• ' tr tendu, lf ôté
i* jeunes, et jo c e
i pre # • pr
çons specie es,

3, r '‘os- suggérer que le programme accepté soit v.d'is: ht coo- 
pris • : t,
en par sans , j< o demande s'il ;x'.. te , • iment de tels u rrl-
culture üi or leçons de choses?

• li its • Lothê-
ques^sc : soient réel -, ;at Di­
ra , a 1 * ho : i .1 v ;

, lé sire une rev ■ : \ , ,

i lonner une formatioi ,
pourquoi Lie >rtiflents primaires tupi "ieures ne t. pu s - -r - ils
pas ] * Ce cerait, je crois. pi ■ *
dilate, . ' rmat I m ' mh . J, A,
Ricard, I, > Champlain).,

..’'.r- ::r.- • r » ;3t v • •,, . ; . 1 . . v ion
devient v:1: • le faute de manuels upA ropriés,

h-- r mit-il p/.s a van tu peux to n? étudier > . . .in nom­
bre de : • t • : : • année comme Ir enese se rntiq; an ’ é
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■'j."i anglaise? Il me semble q. ► l’application de cette sug- 
surtout désirable- pour l'étude des mathématiques et des 
nfignorez pas qu’un cours quotidî n sur La 3trie*

effectif qu< \ -I. Ôé»
,, District Iî° 2, Montréal) ,

culture générale f je considéré ce programme cotre très 
me pratique, je crois que plusieurs modi ri * • tier devraient

a la bifurcation devrait commencer don la dix! : ~ année 
rimair supérieur te gai ... ne sect - ' • , une
riale ; u . ion . t fi si une s ! -

• ; s ru ra le s,

r ; ■ *ari1 iuaIti rra tre puent é 3érable-
réparer garçons aux : >. * i ire... sel * nces,
‘arpentag et . Rendr . ■ * léti

me celui des collèges classiques

■ r le programme d’histoire générais car, dans la ne, â
: ’ mpér *e pratt»

; préparon . r / ' - ir La
ans les écoles . s et d ' ■ îar-

ranch* U . iclin,

• m. . .. u ïj . . t ann ne convient
/illes où lus professeurs n’ont qu’une seule division et

r< région, les rares éleb ss, sur it les gardons, ne dé-
. 1 . r . . ; . r i - • r à t ~

donc que la spécialisation commence des In ]Ce ; attendre 
; ’est beaucoup trop tard ’ (1 «G, , Long -.11).

• . . ! . ' ‘ -* rai2 , c’ al can-
écessaires â'une fora rirr Irj .re

•; nos classes de lôe, lie et 12e années*

'•mill, je crois, comme quest! n ï rdre 1 i’ll se­
lle que la bifurcation vers les diverses sectjo..- commence 

La dixième au, tout au me ins, iêo La onzièm? nuée On 
si laisser de coté, 1 5 . . ss mut ie.

• ■ r ivantag Les fforts es élèves sur ti< reà spé.
rs sections respectives.n (« v r-ÎTules Des; miniers, » ♦ , 
/lores),

l'é tude iu la tir. n’app: raie pus, A mon humnl • • av ! a c’est 
1,'ori pourrait facilement donner au moins les n mais nances 
ioux premières années du c >urs classique. La form tion mo­
lle c'.uo lie de nos garçons y gagnerait beaucoup.
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200m J6 :.
pé rimenté enseigne

vols pas dé 
le ci visme

c i v i s me prop r a me n t 
c scasi . ' .-r. r*

dit. Le professeur ex-
i' ' * *r ------- ** " ' .......... > ^wv«***.* , I ■ ’

mti r i d*étud , lu ri it rs les . • , d«Histoi re et le
Géographie» M&Ü le jeun© prof donne Lutol -
que. Il y i tone langer Lvisme, tris imj ,

■ lé en certains car." (A. froment, 1,1,, S nt-Gal leLde- .

!,J a crois qufil s oral*, avant a 5010c le modifier ces programmes m 
me de favoriser no3 canadiens français s m' ne - srlle :
ces octroyés par les universités aux diplômés* des High ; -h ois d langue
anglaise.

.7 recommande qu*ui ïomii ldi : les j
«fin : - • provinsi fj / : • .
h s étud< ; : a élèves,1* (J,-!;. Acté, I.E., Moi

r ' ' 3

dans

■’ 3' ■ ant ;; i rjj*J rail x jarçons ij ; Leni
leurs études apres la ÿeim nnée, le programs n< rej 
le ' ■ . . s pet its sentres,

È , Dans les petites villes, i- s parents • v 1< nt n r ru 
lféoo3 1 y poursuivre leurs étude* *e • V nné< , *int n 

«ent ] a la philosophie, aux histoires, etc, . * . veulent, * 
lue • • rs nd g rç ns - ' • t plu le ma i •
commerciales. Les parents de ces enfants, idustriels,
pour la plu; art, lésirent . r * ' , foi 1 rt :
puissent leur et re utllef.f (I rénée > in, .

•'Je suis favorable a la spécialisation, des garçons, des la 10e 
année*'. (A,-M. Filteau, I,:-:.),

9

’Envisagés au point de r. la , i< .
programmes me paraisses exc< its. s lahord ment nw

5 ■ > j ■ , J tirais, aux 1 Lbilité le chaque cla©«
se, enfin détaillés ©t précis. Ses sadr nt 1 aez 3last 
les titul 1res i< ces cours - s*ils sont vraiment I la hat teur le leur 
tache - puissent fain -Titrer *ux..nôm- 3 o- .ut c r. : • :.vi-;nt ù .or.; éli-
VeS,

Les 1! vers-3 s---oii >ns dos nôov*-aox pr Tinims assoror.t, en aarti • 
iûs# 1 lécentr tlon pédagogi , t la véritable adaptation au 

roi lieu | ?;.aan deç titulair s peut L Accomplir J la véritable autonomie, 
îbacui ; * x peut la nquérir $ar l rig t f U . pen»
sée. Notre mot dfordre reste toujours 1 mm : *In titut » rd . 
Personne ne l«oblig© a 3» asservir Id * j rnauxj a l< . manuel , 1 les 
programmes. Il no nous servltait donc de rl< I lé pen . m proj s
votifs pour suggérer des reraanieçents v ....... m . ' .
présentés, ils a ‘o-u : r *r\i ré 1 sur * r •!•;, et ’ * :u.; *. *11
ne faut pour en . uer 1 3 a tours,

Mais ne restons pas la à otter::- i. sec .rs i « •;» h »r , Hercule 
veut qu1 on se remue.* Agissons# Ce jui importe avant tou;, c*est la mil 
en op mit ion d-; ces program.*; s, Je'suis . * ,1.:! n quelle r.e su rai- nota­
blement changer tant que 1. corps prôf.sr: ml n’o-ru pas subi ur*o trai.s-
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.uns s u pré pa rati or. •

mem^ le nor pédagogues les ni eux avertis - les programmes 
qui importe le plus - il faudrait un corps professoral lui. 
pas seulement au «niveau primaire où il se trouve présente- 
niveau d'où seul il devrait être permis le descendre pour 

;uness< ' a re, Vous n!établirez jamais, disent-ils, un 
ement primaire avec un personnel primaire» Ctest la trè-. 

de tous les échecs de nos écoles. Tout le m nde connaît la 
.vau l • nrxier, Le plus souvent, tant vaut 1 ’oeuvre . On a 
’ imp rtanoe stratégique des positions occupies par les édu- 

’érents degrés de notre enseignement# L*éducation des en-
él'vent dépen

.r z*lo.
beaucoup moins lu programme que de leur coir,

■ il" I: : — Ilotre jeunesse populaire a besoin d fun vernis qui ne 
ou’avec les écoles primaires supérieures. Maintenant que 
gramme, multiplions ces écoles partout où elles trouve- 
d * et re » Surveillons-en 1•efficacité et ayons soin qu’el- 

ro| . étentieusemei t su érieures.

une^méthode a laquelle nous h1avons jamais cru et qui a 
* '• me prande échelle, ici, dans le Québec, o’est

persuader que le péril est toujours actuel, il suffit 
ist< : manuels de nos enfants. Qui voulez-vous? On veut 

-r. mène *•.- pas sa monture. Â bride abattue, on pi rcc
. tieres. Avec cela, m croit faire U la te .......
bli malheureusement que l’éducation prime. 2t, par exem- 

-sse sortie de l’école ne manque pas tant d’instruction com- 
’ iucati >n commerciale. Son intelligence est assez meublée

. roi l ss. Possédé-t-elle, au meme ré, les qualités 
• - :aractere?. Exactitude, esprit de méthode, ponctualité, fran- 

' nt , sens les affaires, voilà ce qui nous manque et voilà 
’ éducation. (Cf., L’Action française, nov. 1927). (CT.-H.

„ , )escbia liions ),

à r: lirai d’abord que, pour pouvoir apprécier cê programme 
. . il ms faudrait l’avoir vu en opération. Or, il n’y a,

.. ; ! : : : c i ’inspection, que cinq élèves qui suivent 
Oe année, Ces élèves font partie d’une classe où l’on ensei- 

ps lé programme de êe et celui de 9e. Et je crois qa » i 1 en 
insi, dans une petite ville comme 3t-Jean ou Iberville,

, cotte année,%a l’académie des garçons de la municipalité 
lie, treize élèves seulement se sont inscrits en 9© année, 
ore visite il n’en restait plus que dp y.. Deux autres doivent 

incessamment pour prendre un e:u*loi< D’autres seront 
rs les vacances, '

v us dire qu’il est très difficile d’établir à 3t-Jean un 
ur do tr is ns, OÙ l’ofc volt qu’un programme unique fait 

! ;s villes n’est pas intégralement applicable dar.3 les peti- 
1 r*; de classe qui doit faire marcher concurremment deux di- 
ne peur suivre intégralement le programme tel que rédigé.

inq élèves d. 10e de l’école des filles de la municipalité 
-xiliatrice ont étudie toutes les matirrcede la section 

E n dernier examen me démontre que certain*-s matières, 
apologétique et la philosophie, n’ont pas été assimilées, 
pur coeur, /-.insi, a cause des circonstances, le programme 

bu* qui. est -l’acquisition d’une bonne culture générale-,
• . _* ire ne vont pas ensemble.
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A l'académie das garçons de la mini ci pal it é le 3t-J - ville 4 la 
Commission scolaire serait disposée a eucoura pr les éleva*3 i; >e a re­
venir faire leur 10e 1 'an prochain, â condition qie tv+t l e année soit 
spécialisée en section commerciale.

Il y a actuellement è 31-Jean une école commerciale in pendante 
ou l'on n'enseigne que les matières commerciales# îett ,
prospéré d'ailleurs, n*admet que les élèves en état ie payer leur cours. 
La Commit!3ion scolaire serait désireuse de pouvoir faire -neficier 
tous ses élèves d'un cours analogue# Il lui est Impossible le Le fal 
parce rue le programme ne lui convient pas.

Voici la liste des matières que je suggérerais pour une 10e année 
a 3t-Jean et dans toutes les petites villes semblables.

Matières communes :- Apologétique 
ture physique.- Géographie 
franqaise*- Mathématiques*

, pas trop scientifique cependant.- Cul» 
Histoire#* L * nglaii .-

Mat Dru s spéciales:- Comptabilité, sect. :ora#- Ou ’.y: graph; , 
Sroit commercial, sect# com.- Ecori m: e _ ; litique, sect, 
mie, sect, sc,- Physiquo, sect# s3Sci nces nat 
Dessin industriel, sect, sc,- Pratique des affaires, sac 
nographie, sec, ocra.

Q

9

sect. com.
.- - 

t , ,
SOIT#-

Lt voici pour les petites villes.

*autre part, si j'étudie 
m'empêcher de reconnaître qu ' 11 
3ances quo doivent posséder nos 
l'école prima1re.

le | :• • %û* * |gé, J< na puis
est une magnifique synthèse des connais- 
garçons et nos filles a leur sortie le

% Vous avouerai-je, toutefois, que je préfère le programme filles 
a celui des garçons# Peut-être est-ce par . » ; 1 a été rédigé après,
J1 ai me beaucoup la spécialisation de 3 la De année.

Le programme de latin, à la section spéciale, me paraît toutefois 
difficile a réaliser en trois ans avec quatre heures par s-naine. C'-st 
en somme tout le programme du cours classique échelonné sur .ne période 
de 3ix ans avec une dizaine d'heure3 par semaine.

Pour ce qui est du programme des garçons, j * endosse è p* i près t* u- 
tes les remarques que vous ont présentées les directeurs les* écoles pri­
maires supérieures de la province.

Et j'ai fini mes remarques désobligeant©!# En terminant je songe 
qu'il est bien plus fa dl< de démolir que de bâtir. C'est pourquoi je 
félicite les auteurs du programme pour leur travail préliminaire puï a 
certes une grande valeur, et Je ne doute pas qu'ils le continu »ont . ir 
nous donner un programme pas trop chargé Dut *n étant suffisamment r»r*- 
plet, et gui puisse s'appliquer dans les petites villes coosse dans les 
grandes# Si la réalisation if ... r grt nm r . - est une utopie - ce que
je sui3 bien près de croire - qu'il 7 en ait deux.

Afin de faciliter la tâche aux titulaires, un- df-miêre suggestion 
en terminant. Pourquoi les auteurs du programme n'indiqueralent-ils pas 
pour chaque natioiDune série de manuels ~e co mr a n d a t le 3? * (Arson-- P ri 11 on, 
I#E#, Lapmirie),

WA mon humble avis, 1 .* programme d'crude s primaire-s act i u'-st 
pas adéquat aux besoins des élèves qui fré .umt m- nos Du s • t ;eiu
pour plusieurs raisons:
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•0gramme dépassé 1© but vine: I*école primaire ; l*é . Iss

pr ma© n*offr< a ■ me
pri ; : r© , s îu f

sanction pratique aux .i Liferents 
année.

r. prévoit pas à 1f orientât ion des 
ins“, (A mand D . riais. 1,1,, Lyster)0

’ lèves

n g A

que
n
yci
I ;
, 70 4-
/ i * U

A

vog 
■ de
• i- 4 v*

VU 6
;ur

g 1
3 u r

■

*. é ; j.A irs a ' s olasses pré
mi q ue, J * a i j îs si lelq 

nous appelions alors ‘des • asi 33 i*a * 
ne actur 1 ressemble beaucoup au programme 
opédique. Le professeur qui le suit doit 1 

• • ut le programme, il risque de
if lnte ■ ' ' , ' ■ x u1 il pré

pas r . îôram \ teat e . , J .• lèra 
n ■ : :h< ngèt* 1 ç'iiode ne ;ue 1 u fera ..

vrlr ot : A 3 éleves ' n- appris a
’i nt retenu, • te-t-il A
;;•? Hélas] â'peine ast z * remplir 
pourra faire des me’.veilles avec le pro q 

ibre de choisir ce que le3 enfanté peuvent 
i‘ i * noi ; ré iri ; n ifu 

ner des esprits et de les cultiver,

• r t ‘-ires a 
: , I tL—

t ’ km 
A ■ ; *

'battre dans
» S j 3 é 3 e<mm
•examen 

ri is none ou 
n -411 semble 

le chercher 
le toutes 

;©s|
ce actuel, 

il#r. si
.te.. , mais dans

n

: nf ts à l*éco3 é rieur
ner le progra une actuel" # s , Je 

‘ • , for ïé par Les ré Lité: le Là vî , ; 
péri ire m pré - ion i iédiat jui mettra 
ï r soi pain lotidi t ■ t si . ? : fa n 

té. Il est aies;; ; rt 'i proclamer, avec îéio 
tirer n ce peu de tout qui fait les beaux esprits

m t)ri se 
envie ï pliais le 

. 1er à -l‘é- 
1 *enfant 
nasse pas 
An:ntenon, 

ce tout
spriti droite t §thodiqu . 1 . . . . le

re supérieur© a tout ce qu * il faut pour le . A mon hum-
nt « il me semble . L‘on d vrait, â c dos études,

r Ltelevf • t â Le préparer â la carrière qu ' s- • . se
• atteindre ce but, ne serait-il pas préférable de de lais-

- comme matières obligatoires - que la re i i A •., le 
.. ; t les zm tl ''.btiques, pour donner l 1 ii-

lu r - i semble c nv nir . 0 ;
. g utsri Lféc 1 . ’iroair supérieure jommeneeralt la

* Gans doute, la future institut.ri ■ le vrait A r la
du programme - le latin excepté peut-et r - ;ar l‘ensei-
y ' rv■. d ♦ r : 11 f > . merm- n 1 » é en 1 a d.. vnnrr . dr»« • rtruire x i qe
Maïs

d* elle, meme a 1fécole du ^ ran , . . mc@s
i la chi-
’rieure les 
xi qui pen- 

! 1«aidé­

es, Mais le garçon q î s destine à la médecin* 
* nornie , v i end ra it surtou t che rche r a 1 ’ é co le 
. tifiques do nt il aura ta nt besoin plus tard, 

iq forcerait le français et les éléments i. t<L _ ^ _ É ____ « 4X fîtA „ . . . r i f m] 1 yé i bu re au , on visera 1 lonuer 
us si parfaite que possible de 1*anglais*et A \s comptabi- 
.•he rchant à atteindre --n sténographie et en .1' . iOgraphie
lus grande que celle qui est actuellement demon A'e pâf le 

élèves mode m'es sortent-lie- <3q- l^école prima r oérrieu- 
i‘anglais? On ne le crc ’ valb pis n erto idr- ’ lues,
, 1 »échelle actuelle de vitesse en sténographie ot en dac- 

- .suri out pour le 3 filles ^ n ’ e st pas suffis an , hue peut- 
0 - SO - AO mots en dactylographie et *4G ~ e •• 75 mots 

faudra i viser â A. A) - *}Q - A •. . pour la
L’a le temps 
il ne peut

0 - 75 - 100 mots pour la deuxième, Mais ou
• ;haqu< secti : * ' cv peut choisir, s

• "Aé ce- qui r. ‘ est qu‘utile pour porter tout son tort sur les
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troi3 ou quatre matières iont II aur? b*. 3 .in quand il obtiendra la situa-
t >n qufIl a en vue ou, encore, pour ; a fond
rent nécessaires pour commencer ses étud s universitaires?

L'*é ; 1< prim ir ... é ri ire d rail ? ; r ' v ir d m»
breuses qu felev emploi rait a la lecture et aux études personnelles
sous la direction d profes *• Bientôt c ' m rt >tt
. 3 .'111d -v. ont voler ir pr res ailes * Ne fa it-11 pas . . . -

b i tuer? Cet éleve cherche encore sa voie p< t-etr ... .. ni : Lr
1 d* orientâtio prof .......... , par

didat choisi pour%une position qui deviendra libre, si un programme trop 
irgé ne laisse à 1*éleve ju peu d â i réflexior LJ

professe r a préparer ? x lors lUl f préparera
?............

Eq résumé, il y turc i pou â ;h . • : • morne# C
rail . itot juestion d1 daptior. et de répi tloi i aatilros »
tr ïhose# Notr deed t t-e............p matérialiste, i

.+ ; pas assez un idéal d • 1 , . .. : , ' r : t!
right man in th ri .. t ! (A. Breton, I#E,, Lac Méqaat ic ) #

j*e 3*r jJic * * * * *

sic". . . . ’ r rj|t" ,r JT" U" Z'1" U. . . . .v"
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'■iabion de personnes compétentes en la matière ainsi que mon 
r nnelle permett nt le vous lire que, en ces derniers

. jie, un mouvement dfune ampleur déjà
• va toujours croissant# Il y a, dans cette activité si cora- 

>uoi fasciner et de quoi rebuter les éducateurs,^Ignorer sys- 
/r • ites ces : c’est se priver peut-être Jun se-
-r ;eie\r>r; accepter toutes ces conclusions et les programmes 

s se, o 1 .st .. .>• . „ : mrir le risque de s ’attacher a de 3
1 * .oole rurale ne pourra jamais retirer dSavait ■-•s.

progrï ... le 10©, lie et 12© années s ont . i. fisamment 
ippliqu* x g entre s urbains# Il n’en va pas de mène

it très difficiles â. éc Le ■ ' ra es ü ces pi jr imes s nt
le *rand n ribre de divisions fractionne le temps de tel­

les professeurs ne peuvent arriver a donne 
a chacuî e . pes qui composent leurs classes#

su ' fi s arment de

- i 1 conclure qu< f .
; la s ses u rb aine s ? il 

f-u.to de la campe.qne 
pro ;rar:x des écoles 
s jouissent des mènes 
st-a-dire qu*

, (3 >©ur 31-Orne 
-Da ■■ lu Pe >ét ©2 . . rs,

terne supérieur rester l’apanage 
ous ne croyons pas devoir opter en ce 
sont o;. général assez développés pour 
primaires supérieures, a condition tou- 

..vanta qes sue les éleves les écoles 
* clas.se qui ne soit pas annexée

■ • :. ■ • , n U le :
mt-D . 1er. ),

?

nés ai ortées à 1 ’ancien pro .ra ne du cours primaire sont 
r , sont-elle s vr- iment poui 1 le nos eni rf.

irivre, : •. • ïodeste, est ..lus impérieux que
; , il v me dans les cours primaire et coew

, ;rt ^ tout I noi Élèves .#, conséquences? on
pre ... ; a r< ve, 3 besoin qu’ont senti les ré» 

irenir au c rs si rieur, sur A urs les
■' étudiées.

xc t jauni llles • . : ju it tent définitivement l’école
irieme nnôe sont-elles v raine oui LU r n

srie? Ec vent- lies se lem nt le français correcte» 
Il n’y a, a date, qu’une se^le lixil © mn . lain 

: ères; elle est formée es . êves jui viennent i©3 quatre 
.nlle9 or, dans tous Leurs examens, le français se révèle

faible; c’est anormal# La multiplicité des‘matières en- 
’insuffiî . ce ui Int ca] 1; car, enfin, peut-on 

» • . t ce îrale s pr : v

•t- -u e; tr le i**, i; et lé ans pii abandonnent leurs 
lé ’ . . tse, 1’anserine blanche, la stramoine, etc#*4

ie usuel le du programme, pap La : rue ir »s Échino-
ït *ies, etc# (Idem pa e /) voire mène des éléments de phy- 

: *. st-c< pratique, vraiment culturel? ..# ..-.i l’entre
j une age, a été soumis à ui tel ;ime de . ra liment at ion 

Lu? L ï lins crient au camouflage, au bourra ;o de crâne;
* ■ ; les fcs s’ac rnent a la tâche, s’énexw

irs eleves. es re mx se taisent et les autres # • #
. • Lus I t t ent îhefs t su ordonné plus de 

réformat 4 • il ir d© programmes et cela pour le
i n lu ’ jeune' se féminine étudiante#
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s, f r u\ i I Lié ,
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;iels . .* 7©# e 9® ©t 'i ; - — année.
+• tu r».nur; eu a 
nir nous 

morcell

à peu près semblable à Sainte-Geneviève-de-Eatis- 
sserve, sans doute, lus que jamais, de nombreux 
.vnt des classes et des •£ visions dans les écoles

les spécialités déjà réservées soit aux filles soit aux gar- 
ïlsmentaire et complémentaire, ne faut-il pas enseigner 

nx le 10e année ; Géométrie plane, Physique, Chi-
, Agriculture, alors que les filles de la même division ont 

•*: : su lier d*Education familiale, de Biologie ©t d•Economie

, la ns
assez considérable 
u n s eu 1 p : o g ro mme

ces classes à plusieurs 
, pour la maîtresse et 
particulier pour chaque

divisions,^ce 
pour les élèves 
année du Cours

>

la "Section générale** du 
illes, nou3 vo yons qu ’i1 
: m spéci* 1< " ©n vue du 0

programme % pour 
existe déjà la 

■ c lassiqu e.

le Cours 
section

primaire 
commercia-

. . .... s*il ne serait pas possible d*obtenir,en faveur
_____s mixtes, 1 formation d*une nouvelle section offrant un

icue t ou a pâli près unique t pour garçons et filles de chacune
: u;3 du C urs primaire supérieur.

■

s-n . , u modi fi ïati >n te nature à faciliter 
d • la maîtresse et dus élèves dans nos modestes écoles 
Marie-Ange, a.s.v,, Maîtresse générale des études,

lier s 1" ^ 1res ou communes: a) Le programme d*apologé«
.• • : .-il pas otre ou simplifié ou remplacé par m ; ro pramrae de 

pratique? b) Dans la distribution du temps, n*y aurait- 
*e a donner plus d*heures pour 1 *ensei pi ment de 1*anglais

on c ommercia1e ?

ières é 1 • ctives - Au sujot de la sect icn spéciale En% 
:ol'.s i adopteront cotte succion sont colles qui posso- 

irs: 1 fr nçais et 1 * anglais , Or, les élèves 3 langu 
un véritubl High .Cchool qui commence immédiat ornent apres 

t ire, c * est-â-dire apres la septiome année. Ce 
atre ans, j'■ itr part, les élèves de 1 ngue française sont 

f* ire le cours complémentaire (oo ot 9° années) car les an- 
■ rimoire supérieur sont dos lue, lie et 12o années, Elles 

cinq ans ce q 3 leurs compagnes de langue anglaise ct du 
très- - : * .. -ont en quatre ans, Est-an juste de les rotar-

couro complémentaire qui, soit dit en passant, ne comple­

ts durable avis, 
mis ,a] *ès Leur 

. s ;h :
: é do llontréal. 
If que g__;tion s

il y c .raie avanta :e à armer aux élèves de 
Jo année, un cours do quatre ans qui serait 
s cor vie l’est la Cours de Lettres-Sciences 

Ce cours ne pourra.is-il pas porter un nom 
ué- • 11.1 ? L mot s ; éc la lu s e mb 1 e péjoratif.

131!___ 3: Dans los écoles pou ne mb reus
.T •’/ ravent que les $o, 9© .t 10e 

e, Il n * e st pa s po s s i bl d * on s . •: i f 1 e s 
Il arrivera souvent, dans l’avenir, que

.s, à la campagne 
annéos ne forment 
t rc i s p ro gramme s ? ri­
le s 10e et 11g un-
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nées ne formeront qu’une classe. Pourrait-on alor ivoir *mi sion
d’ens : ?r a : U rnativement les programmes le : et ! ' truc­
tion religieuse, en philosophie, n éducation familial ,
en histoire, en géographie et en économi s ioz» 1 "
3. Fl re i’Auvergne, Soeurs de 3te-Cr< Ix, " ntréal).

îftJne première année d’expérience du prograi - ’oc­
casion de constater que la section • imercif le st
Sur une quarantaine d’élèves promises à la 10e année, nous . • . : ; ,
dans aucune des écoles que nous dirigeons, recruter 20 élèv s : it pour 
la section générale, soit pour la section spéciale. La pluj irt i o pa­
rents veulent un gagne-pain pour leurs enfants et n’en conçoivent ; • 
d’autre a tue 13 m nt que la cuit ire commerciale.

Pour encourager, dans leurs études, nos fill - ] '-.li­
res supérieures et faciliter leur admission dans d’autres : J .se
vous demander une sanction pour chacune des trois années:

une attestation après la 10e ot la lie aînée, 
un certificat apres ^a 12e année.4

(Sr Marie-Amélie, préfète général Il les de ...

sujet de l’ensemble de ce programme, nou avons 
ré il satis fa ïtion. Il marque un progre ;
cation de nos jeunes filles des écoles primaires et sa divi. m on trois 
sections permet une adaptation bien précieuse aux b i • ins : .ifferonts
mi lie iux.

Nous croyons cependant que ce pro gramme de primair ri
pourrait commencer une année pi-.s tôt en remaniant a cet : fc t : - : ro- 
. .v • m; . nta! r : r fer sur - i rot
matières précédemment étudiées.4 (Or Marie Saint-Pau , , en­
ta tl üarie, S - yi îinth }.

wLe programme actuel de 10e année ne répond pas aux be in s les é- 
leres des milieux pauvres do Montréal, ?our%Ie ;rand : ’y s,
la classe de 10e année est un c aronnement à leurs /tu i . ;u . r* s et
non une base a leux autres années d’étude. Le pr< qramm .. rrait-il 
pan ôtre conçu le manière a favoriser en :.vm temps eu-s ; t./rec
et les autres assez fortunées pour continuer h .rs étud ...

Les élèves nu peuvent suivre le p: -nii.r: 1- la 3u0t : . r : :u le
avec 1 réels ; - fitSj car il ont t joup trop chargé et rl n-
té vers le commercial4, (Ors. St e-Anne , eu-y. , rue 3t- : nt­
réal ),

,r!n jugement sans appel sur le n ./avenu pu ;ro:. u . y . :• 1-- retins 
téméraire, attendu qu’il est à l’essai depuis peu, et * i ’ té ppli- 
que dans les classes io Montréal .u. i ’ ir.-; façon tronquée,

La. répartition dos matières ians la Revue pédu ;cgiqu Montée-
donne au nouveau programme une belle allure. En outre, il f .. àître 
l’espoir d’atteindre l’objectif do ceux qui l’ont tracé: ;iLa tion
normale le la Ljunc fille canadienne-françaisu*1.
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Lecture et r-t i ta cl on,

,, ., . _ tlon texte g 4- n pr ; © que 1* autorité compétente détûïw
nine chaque année, non pas les extraits â cpü - , mei __
utenrs dans lesquels pourront être c Lois is les textes Hexamens; par exeu- 

pïe: i e nnée: narra : tirées ttr© l< H- îe Sévigné, de 1 «ab­
bé L. Groulx, etc.

Ccnposltien - 

10e -nnée:

lie année : 

12e année :

On suggérerait :

s© ■ : >n • v raie et spéciale: narration, description et 
lettres,

section commercials; lettres A «affaire . 
section raie st siale: lias rtation. 
section co ane relaie: dissertation et lettres d*affi :. 

mis au rogr osa . >r iainte-1 léophanie, d,H.3,).

o J
O f

•din .ire ou forme 
genre les élè-

... Ile année, n étudierait .1 tati .forme
épistclaire. Il y a nécessité, s . . -t-11, i«lniti r
y »s le lie puisqu t a 2 raite ...........pais tans la 12e*

A 1 «article littérature, le program: ropose 1 «etude ju« * r -
n ins fr . , iis et canadiens ^désignés par 1 «a t rit ! apétent . - asae . 
examens Lv ni |tr id ti jues ians toute la province, ces écrivain 
vraient-ils pas être indiqués j r 1< ’onseil de régie? (3r Ma rie» Amélie,
Mont-3ai nte-Anne , Lachine ) >

Dans les trois classes, le programme est trop semblable.

A| ___o_ ___ :
doruposltion: i LOiême

en llièrœ -- 
en 12ième

plus de
n#

ajoute : 
ajouter

gradation et précisions, 

vers : fication",
"liscours, débuts, arguant ut ion",,

Littérature : en 10lene 
en lliême

(Frère Germain, C.S.C., Ecole

ajouter "description, narration, portrait », 
ij niter nétude des genres poétiques-', 

no mule 3te-Cnoix, Mont réa 1 ).

Le programme de "omposition présente cette anomalie qu»il ne comporte 
pas 1« §tude -• . rt tion, quand on est obligé de 1 «enseigner en dou­
zième année, comme le demande le programme de la langue seconde. Voir page 
13, 12e année, Iî° ;?•

■Tous suggérons ionc lfétude:
de la description et ie la lettre, en 10e année; 
de la dissertation, en lie année; 
de l’adresse, de courtes allocutions. : 
de lettres sérieuses, en 12e année 

:« 3. Z. , 3 -, - Lu • i r o r.t , M n t ré al).

suggérons
a)
b)
c) , » *ntref-lets,

3n -ur Mar ie de
3.- Flore i« Auvergne

p

L’Histoire Ht té raire* Le IA- ;ra.cu* ie dixième année les écoles prk. 
maires -supérieuio3 "co:;;;.u t-- 1 * .t rie i-s^HVIe rt 371 le siecl.es; 1- HVTIIe 
siecle et la orenioro jû .*■ le lu Aille riccle s «et' lient en 2 le me année 1 «3- 
cole normale ou lllom * u.n.ie i* . .-ol-.-s ; tu . très su% • ri^ures, l’autre par­
tie du Hide siècle fait .. ntl- in .rtgrarane ie 12année. Four combler 
cette lacune , ne finirai -il pas ^ rat ta cher t . m Aille siecle un prograia- 
ne de llièrne année pareillement à la troisième année d«Ecole Normale afin 
do» ne pas brouiller les étudiants avec leur époque?
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LANGUE Aî:GL-.I32

Le programme à’Anglais a sans toute été préparé en prenant comme 
point de départ le s c'onnaï sTsan ces que possèdent les llev Leme or­
née, dans les milieux bilingues, puisqu’il correspond exactement au 
I ro praœm ; a f n : jais 1 ie as cours* Or, si les nnais frun-

; ■ it : jlais sont égales chez les enfants s rt lins - jtres de 
la Pr vine , Iles ne le sont pas dans notre région, loin de la*

tr , a raison même de cette ignorance de la langue anglaise 
dans un nombre considérable d’ coles, le Comité de régie des Certificats 
a cr.1 devoir s’abstenir d rendr tte matien iigatoire pour 1 fob* 
tent ion des certificats des yi^me et 9 i êmi années* . *s conditions,
les § live s !... rs s péri • ne peuvent av ir les : nnais»
sances requises pour absorber ce lourd pr gramme d’anglais et faire d- 
fa . latisfal mt sition exigée les la IQi ut .
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mencera qu’en ée innée* M* t ..., ., ’.i.ü, , éte:,#
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merciale o omme en lie .nu le, (C .eus fui L: 3,- Flore 

P.3.C. , : -L *r ors ) ,d1 nuvergne,
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lever, ce qui requiert deux fois plu T .:trn!new t ;
Le programme a retranché de l’anglais dans les années inféri' 
senble que pour arriver âun Lcr. résultat au point 
faut n r mettre dans les 10e, lie et 12e années.
:Iya c nthe) .

de vue 
( loa iéi

le Iran gais, 
■arts; Il

il
; 1.1-

co ..ne rc ia 7. 
.le : rince.
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. . :

1 .

Cette partie lu progressas nouveau m*a paru m pa ;• ». * .36
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Le volume de M« Maurice Label, ch . ’ I . va , renferme
l*excellent •. ions 2 ce sujet. Cf. pp« Itt
intitulé: ^Suggestions pratiques sur notre enseignement •. (1 .-H* I -ru 
I.E.,.Deschailions).
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Ou bien, que 1a sur.o.'n mr cotte matière soit minto;.', tbiigatci-*

rintendatt. qui Démette d’avancer cotte étude ou 
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ou, 7e . o-, 9e et 10e années. Le c rrs d1 ar. qla i s tel puf u.u t aules 7e,
e st 1

que nous ne pou1
(Sr M, de 3t-Cnésime,

pro pranra
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, C. I. M., S te - ; e ri - tue ).
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s textes â étudier. («T#-/., Girard, I#~S#, PU Hyacinthe)#

f rc atioi . rofesseur d » anglais sur le manuel 
;lais* '

fait, inté rossant et bien undue, est à la portéetre 
re s

1 elle
-■ re et -le temps alloué pour cette étude, voi- 

■ roir .m

r Livr : îh ries and Jane, en 5e et oe année 
de livre f Philip, f * ' • ' it
5o livre; Three >t rs en 9e et 10e année

its-,- Gour supérieur, en lie et 12e année.
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' s se, ... . , l ï Ti . - . 'iere3)#
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.... ' v :'
ajout or x 1 i*e de nnthénat i ues *i. air , Ajouter v . r 3 ie u-
' ~ 3t 1 mées# .

' • < nné : ropéti-
tion ie «a r 11 :ioro do Je? £0 et dv 9® * n n * y Joui ... 
net ri q • v ' t r agi-.- d mél xgo x ■ c ♦ . . ::i.- n 1 n : : • 1
cont ri butions, 1>: compte/ic revient, r nd-euxt, et les . tir ! ; dirigées

’ • • ' ■‘ • . . . r 1
lui est pr • . (Arsène Brillon, I#.:v , ; ru: rie).
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lei repai’tj ' ; étendu.
/ e

; pro^rar ic 3 t heure3 par semai»
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l vi nr le terms fini : ‘horaire
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tiqu >ut rient 6 70 r le con-
• 1. ré olleno nt re pm tt-able *

n'-'Sd /roj * or . m de la
pout ppor-

L suivent la ' -Ann n 1 Ion t réal ) ,|

: .r ■ M U. *-j% • : ranno '• , et
tiers n* tée a n sa­

lé noms] Levés oui p sndront la
•ront- ... • pas en 0< 1 ..

/ 10e no année su* le pi' 1 le la 2eno année • cote norma-
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ArithmétiqueLe 
ré coiTdb Txf"'port Ta 2a élu 
colt ctu .14 par ion éleva 
qrari nombre. La p’o jru m

ourcentafje avec ses applications étant cor.si ié-
, 4 1

... là
era 
fi «s 3

♦ A

ait: /poreioi
cation;;,

■ ■ mat it '
. i ' rsai i : tract i

1*horaire,
t • ■.. *o l\ la

chine)„

; on tenue dans l * a ri thne 11 que A, :,C» 
dos filles et pour le teaps que lui 
l‘utilité pratique, nous de .narrions

; i , -

An dix! è ne ann é e, r. ou s 
létriq , .

Iua.br . ).

u..:; que: ;,Poids et ! ,
? filles, (C

Au pro.'irarane de 11 arithmétique, un autre point e «barrasse beaucoup 
;ont . ; au ;

carier cl ■3 te ne -unes,
. • ? trent

. ,
j.-j de >6©nh de

.. . de • C, •op fi elle cour A-.èves de 10e année. On conseil
*d e i . -,

Montréal,
* * »
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plus dans le 
suivie ju vu

:

de
1 nie.s i tous les de *rés, et encore 

3d méthode 4fenseigneî.ont irrationnelle
u . :
î 02

;t rat ion dec f omul os: on no bo préoecu-
' • - . -

>ut notre . . jutes le i ut i ore s, r. n* r l la

rêneraj.e on 
su pé x*i ou r , ro .ni Ite 
ici d ans la r % j o ri t o

, ... : . ;
•on

po pas ci 1 * enfant a compris, ..e r
tante de 
mémoire ;
tous lés 
manque, 
tille pu 
iras .es, 
qu ü ■, la

on no s1 adressa 
pro tos sours qne 

que le; pro craiirn 'est 
voulu, on chimie, on 
pas do collections d 
ni:, raloqîo, 1fan to 

îher , . , , ,

pus ou pr isqi e ; - s o. ’ » *. :t'j 111 ...tco. .1 ,
j * tés soi rcord ;
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-

sort j... Ce. : vit en. ne * ;... jot.mi-

trop 
Phys 
toutes 

r::i ; av j c

en.
quo

. •

i JU ••---- * à---- t... “S" • * » '*

Ci ma

..u CHr ai, :1 est r ;(çei. v le qu-; 1 * on ne de nu . pus an .wins d .s 
n nient a * a sur rgio . Is, nt a 3
chimie organise, il v. in. p rt-ét . .Aruc s!attnchor sur notions fon-

; . . ■ '
tion~ do fonction' c hi niques, d ;; rts fonctionnels, i t no un cia tu­
rc pinérc? V , u- c’- pars . t " /-p i r *. >y . t s entre les .vers ;t
tiers, •• te, .. n ». ; ur ; pr1'. r t i f . p? ni n rie* se que 1* 't a quelques 
cor: ~ cépf - -Su

Lm* pro p.v: n xe ne se. hî e p--s cc q ;ri ;r -1, rr.nl pu la rions ni en phyci ;uo 
ri t. v. rie-, cf -st vn- incur , C» • nt . ' s sciences o;:; .u .e-r. taies 

. ' . . » ion et f nt q j ....
Il serait d l-sirable d’inlccduAic ru* les notions lonieruntal s *n ; rie

. ro ni '
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ms -lu professeur rm su IF is ont pas et 
vaux fait:: par les élèves eux-nome s. 

*.' Il 11 },

n*ont pas la valeur 
( F rc ro Lou is lusta-

:v:r; ! al: dresser un programme simplifié comprenant toutes 
"cl [ml repûi . *s en s..:: ans, 10e ot lie années* Nfexi-

oation nurieriquo *
untlfigue: r< lettre a la lie année les sujets suivants:

’ ne vi' .e , no:lone] re , tio: plicatioi umé-
■ los sujets d’applications numériques en lie et 12e an- 

; z, . • vin Lalf J,3,C, , îaint -Hya - : t he ).

; s no s *ens î nent v< s tag si on les
tiq xi .-a d. temps, în%consé uence, nous 

buoi* aux le le a s o s ^ heures par serai ne a chacune des an**
1 Lee t : >. " ï: Go : -.~leTTe , S3 Sainte-Anne9

, enseignée 
.matière vue

m
. ’ V *s

au
on

ns expor 
9e ot o

nce
lie

no profite 
.is sour

St ici le professeur devra 
té, . üî Br Lion, I.S. ,

.’ Lève, Fasse 
le de 12e* les ex- 

être un spécialiste 
Laprairie),

; .• %df îtu lier 1: physique un
3 1 i n 1 l.’c mat i e ro a un,; ; ran d o i t o ndu e 

nfanl la physique, (Soeur 1,-Joachim,
. ; , ; . : il . . , • ) ,

.ces, Ile s ■ j r a i t - i 1
Lionel ïett

. :x ito 

. ri ce c

: ■ ' i G St-il plUî
, ' . ■ .. . . s-unes f ■

■ , . i manuel proprié.

, *étud ïioncos fi rfc ét ndue, La Chimie plus
, : • ■ • - p être classée ni [eH et

? (3r Mari 1 1 iharl ., S3 Saint-François
x in)*

s, l*otu sciences o tres étendue, D ,plue
, n< . c irrt it-elle pas se classer en lleme année, 
nné (3r iri - ..'aime, sup. Couvent do Saint-

FiïYSiqjJi;

:1 -• :orc : -.1: condenser 1.. pre ;ran.v. de façon i voir toutes les 
i physlquo^en deux ms: 10e et lie années, F’exiger aucune ap-

. .é ri que v
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12 o inné 9 Cotte m.ticrp £ 2- . • ni nr.éo, r J ltro :
pendule en 12e année* Détcrrin;r 1 «ap#lie • n
lOo, 112 et 12e année :.
Granby).

» * ' , . . . , - . - ,

Un 111 r rt années d , :
ün dixième : Retranche Id non tour : A____ _______ ____.riel-

té et tique.
A onzième : tor I! d:

dr douzième-.Retrancher v * 
que,: 1 )Ctioj pesanteur

Gouhni te qui leu Ha nu 2 
remanié, Fruro 0 tm r

no i Cil w»
o • ,

, Mi nié cl;__  * 2 .......... . _______i-
.• 1 -1. - ■ .• : ' ^_. t •
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&os Sciences n ' i / : .
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. . ,
aine a . ïune i î dec see-

dons générale et .-rdclui .10 , te-Anne. 1
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Cn ai rai i tr u on :
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Kn Home : Ajouter Mot y . } ___ , t ■ lûii - f ■ ~-
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.. • ... *r . trop vcguo, Il
. ; h ânes : ;1 .... i, o * Xi tuati ...............are, :

trmaire serai. pjut-22tia. ymdA \d - •
loin
(Ta: ~tu U) h ■'....... d^uos — *, t nii .

. f .. . iblo............................... • " ~ • . ; * fair
ta 3 , d" re c au * m . (Frjrc

no load m i r dam *2 al) #
2 son insignifiance - ucd dna eau s 

; to in, c#s#Cf#

Mr::;cc8iA k i> -*». ■ -■«* et .»4-.u l'YI£GRAFKI:

Zoj, 2 eux mr ti22.n:; n nni .
(3r St-félix, Mr. pd .. t, : . d' .

4 «au irï an© rcial.

Fou cc qui ost iu I i itydoqr phi t et M la st ne gr phi à la
n gmér* lu, il :a 3 nid q; . r.. mm r n dovr Ma* 21 r. ,f

la soc.
t ion d.ér d, il ;o :> md .. . : mm n i vr : m* mm tu-
dié< 3 que • • . . ' ■ 2 le
classes nu sont vrdmr,* bd. m Od:ro bin s, :« ut ior.c
vc rs la section r r I ; Mu 2 ro ~ rnnit r. leurs ad' rtr.. r, d %
l«on y p lac u aussi >■ •/. t 1 st ... *r phie, ns
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; ■/: naîtresse qui a, dans sa classe, 7e» £ - 
nssigner, surtout la dactylographie, 3ans 

v, aux cours inférieurs. Il faudrait alors 
labors des heures de classe. Cependant, une 
heures durant, a besoin de son temps après 
erection de se3 cahiers, sa préparation du 
- îechtilde, F,J., Le?: Trois-divières).

, 9© et 10e années, 
nuire, d’une façon 
enseigner ces deux 
iriaîtresse qui a an­
ses heures de clos- 
lendemain, rtc.

cernent au propre: me des écoles supérieures ieyiilie s, il rr.e 
i sténographie et la dactylographie devraient être .éservées 

c t i o n cor une r c i a le. Ces d eux ma 11 è re s sont a c tu e 1 le me nt au 
.s c- pendant être exigées aux examens» Il nu : Le% )ien
h érale devrait concentrer l’attention sur 1rs matières es- 
r langue secondef puis sur une étude complete en littérature 

(h. Lltalien, I.R», Trois-Pistoles) #

trouve-t-on dans la^section générale: sténoqraphi , dacty- 
notabilité qui sont très bien classées dans la section corn-

comptabilité domestique so trouve nécessairement liée à 
ménager,
, les matières corne relaie s qui préparent la j .une fille 
ne-elles pa3 souvent pour elle la cause d’un ; clavage dé-

t

n,-il pas possible d’enlever, pour la section un era le, la 
dactylographie, la comptabilité et d’ail mer cc surplus 

iucation familiale et â l’économie domestique? ... 
n aurait pour la section générale:

.education familiale .............................. 2 heures
Fconomie domestique ...............................  4 1
Matières commerciales ..... aucune, 

r.fait pour la famille, la société et l’h Jis* 1
. irgu rite, f.c.s.o., Providence Maison M re, Sontréal}.

t:ù.PKi:> - L’en lover du cours scientifique. (Frèr„ Félix, pro- 
lacré-Coeur, Granby).

IRA PHI ü et D ACT YLO GRhPHI F - Ces matières ne pourraient-elles 
altatives dans les écoles rurales? Depuis si longtemps, on

i vent s do déraciner le s jeunes filles do la au name, ilèmo 
les urbaines, l’enseignement do ces deux matières commercial
a. générale devient un problème pour le professeur, 
u )n-?ast our, é be c).

...ai s on

a
t

donné le nombre de divisions dans nos 
Sténographie ot a. la Dactylographie 

j aurait-il pas possibilité d’. rendre 
Far io de 1 ’ Su cha riot : e , SB S. - Fr an ç oi

écoles r sales, l’crisei- 
d omar. 1 un c lasso par- 
cos doux matières facul- 

s d ’ A.: :îi se , Gro s- Fin ) „
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Dans nos écoles rurales» 1*en: nt de ] t
DACTYLOGRrJïïH demand© une classe particulière» vu le nombre le iivlslor 
ceo doux rxitiêreo no- 'pourraient-elle s pas etre la ou t lives* ( >r Marie--* 

, Lnt-Bei lin) ♦

Dans nos écoles rurales, il est bien difficile ù» on soi j*er ce s # deux 
; les : lasses étant composées de piusi , le malt

• .. .. • s . tieres pondant la class®. Cel Bit*J
Les rendre facultatives, dan , ’ -

. ... _ . r it êti /eloppé? (3 int-Joa*
îhim, .* ,C,LÎ., : vent Llnoilou, ^uôbec)*

On pourrait .ne pas exiger de;
te nain 
real}.

; ’• /it es se dé.
• - . , . . . , • n t •

néraie 
r lal ).

Il s «on n it i xigor
, (Coeur Mail i 3,-F] * ■ -,

<A fl fit ûO u. 
3air.t-

la section gé.
»

suffisant.
Le 1 . ■ .• st

if 2 1 :e : , ,
a la dactylographie esti.

Pour ce qui est des raati * 
heures par s -naine à leur etude

s oc. r. ;iulaies, la : > r .e Houe deux
Disons :

10 minutes x 5 fols par ,
10 •* x 5 fois 4 4 4 4 sténographe®,

il reste vingt minutes pux semaine pour la comptabilité,
A ce régime, # L . - ible, d -

le t ■ rir t   Hove3 t vite Lçéo ; ' ,
pour la seule stenograph e fmx ,aise ; 
sont à leur première ann-.e d* rude en 
veut jtTL pratique, do biffer juelque- 
fin de mener â bonne fin lu programme 
Lrectrice, 3, Lnte-G /ie ..... . r , nt~L

le Cor. z ru, L;s Ti< 1 ~ vioiasj «

il est u rarmrquor ;u les filles 
1 -, Loro, • - . , 1 -

.

le 10e, . Le do L , . . ,

Le pro grx mne des tt t ioif s ce mere lu le-s x* it . u,x —u.'.t ion d *ur.
- ■ dan:i natioroo, , $

la rériox ue ücr.t rai, i:.j y r :x r .A • x eu xr.xr nlo q 1 x; • -au m A ..as 
m - ■’ ' L* être for - , (Sr Mari xi nt*

Ul, k ... ; A -1 , % ; nt-llyu An r.c ).
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n... le comptabilité acquises au cours ïomplémentaire 
; .r. irM a la feme, nous proposons eue cotte matière

' < ' •' ne soit enseignée qu’aux Elèves de la section
accorderions volontiers a la comptabilité et aux autres 

: Lgî h r . aii , (Sr Marie- ilio, S3 de Saiiw
J o

Lie range 
comptaii 

de qui a 
pour ces 

. ïst tôt 

.etion ;p 
le, aux 
Eran p ;s

r a une 
lité soit 

é v
IX r ;

n -raie pourrait

on il ne en lemandant, me me avn 
rdLse de côté pour les sections généra- 

i ia : i ê re dans 1 e s c ou r s précédents 
V ’elle reste a la section commer­

ce sa: . temps qu’on lui al-
stro accordé aux sciences, et

. . * ?
.ara

ÿiquos. Ces doux matières sont présentement 
-lia rie, Outremont)*

■ m ' ch rgé pour los jeunes filles appelées
Ir dos i iiti m s1 . ïtylo, (Paul Hubert* I,F,f Ri-

nt . writer le surmena les élèves 
s ro. no, 1 îréer ; î sections et 

! Ig re . nu iN res é 1 e c-
il Wj comble que l’on aurait pu omettre, dans

: i 1 i te r i5 . 1 entr. t i o n e t éviter le
<*» f < É! fü X ‘î **» /

V v iJ il -I, —. V.-1 |

: péc ial it es
PU ri fi T»f

. - t: >ri * nt.ralo ce qui, à la page 36, (programme des 
t .tT,( Mm. ’oms co. me scialos do la section gé-

Lo r phic,
’ : uôo aux jeunes filles de cotte

raphie, c nna .nu ; s , u >o1 ■ nt
ïc pent ; ;■ ■ * la • ip~

; qu’elle devrait ôtr : :-, îe aux é~
♦ Les itres, surtout celles qui pour su i- 

normalo r.’ori auront pas besoin, puisque cette
■ ■ .......... La dit

2-cr. lu que los élèves do la section générale perfectionnent 
.Lté agricole et les • pte rso 

avis, le temps consacré â l’étude de la tenue dos li- 
urrai roc 1 u ;oup plus do profit, pour ces élèves, 

lie dome st loue. un effet 
.t

5 01 )

u te fa tu: 
mous! i)e

’< m n- do

le temps alloué^pour cette 
olu. -n insuffisant si on en considère le coté

. on, (3 r Sario de 3,-For-

; u .. tubiliné i.t p ..u pratique pci r les sections
ns ’ ne soit enseignée qu’un sec- 

(du r : M riu du 31 lore d’.a -et n ans 1 ns d o un Lun gu u s, 
rent . I ni).

rcu.

uS G

ci-, lus .u i'r ’ c onr.ereiales lu !.. Lection générale 
c ■ . ia s q iD la d. ru'on ccaciorcialo a r. c beaucoup moins 

i:u, (d * ::.u*i ; l’ ;udhuristie, 33 31-François
luobec; .



t

- 49 -

ÏC0H0KI3 x?r :t;

Jette iaatiêr î ci te, indispons orna, n< " * * é—
caucnéo, le:.:; . . . ’ • ' - r laine - ,
son mere, Mont real).

' - 1 matier it tre t . . I 33 jeunes lilies, mis, hé.
las| le programme jet trop ;h rgé pour le temps alloué a cefct lire.Il 
eot impossible le fa 1 r : un / ne toll 3 r r , 1,
Ste-Anne, 6690, rue Saint-Domii iquc,

Ê 1»Q >£r . l'Econom : -■ : rfc ex - 1 eut
être rempli un se content n s d leures, par somine, >es S
te matière. (3, Marie de la Pass5 • - ; rr i.

soigne] nt mén ;er: 
t .nps gu » on . . r. r; 301
nos écoles ■ r Les. D'aill rs. 
qu*a issi ;rand a la v : ' 1 .

• • . • ■ : t ■ ;
-, . -■ )ut lai

; ro ... s t d'un e : n.. - ✓ r tu r. c 0 pr s~
. . ).

qui
C ne ri nt l'Scon 
t pris n oe, Je, ëe

peu n na.p.us, (Jr :!.rie do3 An . , . , 7 • .irn

jurquoi ne pas r jtrenoher ce 
'•es? lias aspirantes 3e-raient un

- . un ).

Les maîtresses sont ununira ;3 Ù i ; 
de cet -r.se. ’nomunt a la sim; 1 ; on. lier, e 
supprimer certains exercices d'appîi rati m: 
ciles et pou utiles (broderie rené ;u ,
sur tulle - , • sur toile, f
très vv.rce qu ' inexucut 'lus c. » • 7 ;

depuis tria .e du :.
préparation du repas pour o o. : , .r.;, n..

Il y aurait 1 
à 1T :t ilisct ior: -, .3 
Le- chir.o ).

1° de riduire I 
t rnv a u x e x é c u t é 

: les un3 p rc -- :ue t 
ienne,

m f river . t .■,
exercices complots i- la 

dans le3 urangement \y *
vantage à c ns acre;* plu: ie tumps* ** ^
V j;UX 7 ;t l 07

au racco:
1 "t ^ t 1 .

a the 
3; 90
70 ; ;
nu am

) ;
var . *

' 10 d a p 
.into

31 ex .ru 
. ; L, a

Le program -être roi , mais, s*
de près, on constat- :u»il c r t : .ut i • : . ni b: lit us. . r 
lf article : Entretien lu Lin , ;o on demande, . r ho, d«
ux- 308 complots de lavage, de rep , d i lu • , etc. Plus

- n, n Art • lint : re, on oxi; ... . i lîn r s
pers pour une famille ie huit à mix rs .... lu p r. uuo, 
possible, non un prebique; il n s à l'éco­
le* couture, en broderie, tous los point!

- • tant à détails quo d s un ,3re, Il y a
dans tout c ..lu quan:: it é du clos s 3 lu s : ùvu-s n pr--.. *. . nt t- .tes seu­
les plus tard, si à l'école on " .ur a ci oui- â ctre >ratiques et à ai­
mer los choses du foyer. (Soeu: F anqois-Marie, 33 des 33. îîorm 
et du :. ri -, Cut r mont ) •



x est be a plus
du cours, en graduantA f #■% *"» 4- 
■v*. <J. e u culinaire, soit
donne r s 1 1-on veut fi

xigée pa i' le proprarr/r

; ci, 6 v ra; eu v. exister

- - ;iû eue semai ne »
• tfieetloi . la 1 it etc#,

: rem r.. s mé< . : i... s [s o.eur
■ no( I Poitiers £00)0 luint-2douar< ; ntréa

U dcta VA, oor«c< 
.s pur S., f*’tc«Ploi'

i ft: y 4* .'écr. no..i.,o domestique ^ a aussi 
• . . Les S3, 1

jiiiJLt OAc .'. >!(

rit. (3 , ),, Mont rial}

s pratique pour rus û/irior 1,1 U es. Xi est â souhaiter
, . . > : ' r • . » i l

• . 3, J, 1 - :i« j Limoilou, Qué-

.. Ions le ro'iauel qu 1 a a ét“ promis et nous faisons des 
jx coi tienne car .,i p souvenu la répétition des choses 

, en écono: i en pr.j .. îoour Fran*
• ' — Sois ? « * lil le, itromon

oufun bon man,y;l ' • txo volumineux, ne changeant pas
: Lé, < d nîtresse et de lté.

• • , 7 . ; j xr.jamin),

îdû no trop volumineux? (3r St-Félix,
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